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L’épisode de la guerre
de la Vendée

Ce livre est publié dans la collec-
tion Monographies des villes et
villages de France, créée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3350 titres à ce jour. « Dans ce travail
que j’entreprends à la gloire de cette
paroisse pour laquelle je me sens un si
profond attachement, j’aurais voulu
suivre scrupuleusement le fil de l’his-
toire pour montrer de siècle en siècle la
vraie physionomie de St-Macaire-en-
Mauges, qui portait primitivement le
nom d’Espetven. Mais cette marche,
difficile à tenir, et dont cependant je
m’écarterai le moins possible, m’aurait
fait omettre bien des petits faits sans
date, péniblement arrachés à la pous-
sière des bibliothèques, et groupés
autour d’un titre commun par M. Spal,
inspecteur honoraire d’Académie (...)

Ce docte inspecteur a fouillé, pendant
de longues années, les bibliothèques
des châteaux, les vieux papiers des
propriétaires et des fermiers pour y
découvrir tout ce qui regarde particu-
lièrement notre contrée. Il a bien voulu
pousser la condescendance jusqu’à coor-
donner, pour nous les remettre, toutes
ses notes sur le Prieuré et la Paroisse de
St-Macaire afin d’en former un tout
aussi complet que possible qui, malgré
ses inévitables lacunes, n’en conserve
pas moins pour nous le plus vif intérêt. »

Bientôt réédité

L’ouvrage débute par une étude topographi-
que et l’histoire de la commune lorsqu’elle
s’appelait encore Espetven. L’auteur présente
ensuite les apôtres des Mauges : saint Martin,
saint Florent et saint Macaire, puis l’apostolat
de saint Macaire. Il évoque le prieuré et la
paroisse de Saint-Macaire ainsi que le do-
maine de la cure. Il inventorie les revenus de
la fabrique, puis décrit l’église paroissiale et
les cimetières. L’abbé Félix Deniau signale
les confréries et les fondations qui existaient
en l’église de Saint-Macaire aux XVIe et XVIIe

siècles, avant de reprendre l’histoire du prieuré
à partir de 1390. Il présente ensuite René
Gendry, le curé le plus remarquable de Saint-
Macaire au XVIIe siècle, puis la fondation de
l’école de filles entreprise en 1694 par des
missionnaires d’Angers et confiée à René
Gendry, qui se prolonge en 1695 par la
fondation de la congrégation des jeunes
filles. L’ouvrage présente une dernière œuvre
de René Gendry : l’école presbytérale, et se
poursuit avec son neveu, François du Hallay,
qui lui succéda à la cure en 1690. L’histoire
de la commune reprend avec Saint-Macaire
et ses environs au XVIIe siècle, puis avec
l’évocation de différentes personnalités à la
tête de la cure : René Verdon (1708-1723),
Jacques Verdon (1723-1749), Sébastien Soyer
(1749-1782), Pierre Ch. Fleury (1782-1785),
Louis Delacroix (1785-1791), ainsi que « l’in-
trus Boillet ». Félix Deniau raconte l’épisode
de la guerre de la Vendée avant d’étudier
l’histoire de deux chapelles : la chapelle de
la Conception et la chapelle Sainte-Margue-
rite. L’ouvrage se termine par l’inventaire des
métairies de 1677 à 1800 : Aiguillonnières,
les Aubertières, l’Aunay, Beausoleil, Beaudrie,
Belair, Bernardière, Binaudière, Biotière,
Blinière, Bodinière, Bois-Bourdin, le grand
et le petit Bois-Girard, Bois-Luneau, les Bon-
nes, le Bordage (Caillé), la Bourdinerie...

L’abbé Félix Deniau, curé de Saint-Macaire-
en-Mauges, a rédigé sous la direction de
Dom Chamard, une monumentale His-

toire de la guerre de la Vendée, en six volumes,
qui demeure un ouvrage de référence impar-
tial pour tous les historiens. Le bourg se nom-
mait Espetven lorsque, au Ve siècle, un moine
du nom de Macaire vint évangéliser la région
et créer une communauté monastique. Saint-
Macaire subit les invasions normandes, les
guerres entre Bretons, Poitevins et Angevins et
fut annexé avec toutes les Mauges au comté
d’Anjou par Foulques Nerra. Les désastres se
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poursuivirent avec le ravage de la région
par les troupes de Philippe Auguste et, à
la mort du roi René, duc d’Anjou en 1481,
la province fut définitivement rattachée à
la couronne de France. Au XVIIIe siècle,
l’industrie du textile permit le développe-
ment de la région. Le tiers des habitants de
Saint-Macaire subsistait pauvrement grâce
au tissage, tandis que les artisans et les
négociants prospéraient. La commune fut
relativement épargnée par les destructions
de la guerre de Vendée, mais la population
se divisa. La ville entama son essor éco-
nomique entre les deux guerres mondia-
les, grâce à la transformation de ses ate-
liers artisanaux en véritables industries.

Le bourg se nommait
Espetven



Vers la fin du IVe siècle ou au commencement du Ve siècle, saint Macaire partit de Ligugé avec quelques moines
et choisit la toute petite localité d’Espetven pour y bâtir une cabane et un oratoire. Avec ses disciples, il travailla
à la conversion du peuple en s’efforçant de détruire l’influence des druides qui avaient probablement commis

de multiples sacrifices sur les pierres mégalithiques retrouvées sur le site. Á la fin du VIIIe siècle, Poliern, riche seigneur
de la cour de Charlemagne, possédait tout le domaine qui appartenait jadis à saint Macaire. Il fit don de ses
possessions aux moines de Saint-Florent qui entreprirent de bâtir une magnifique église en pierre qui était alors le plus
bel édifice de la contrée. Mais lors des invasions normandes, le sanctuaire et les habitations qui s’étaient formées
autour furent anéantis et les habitants furent dispersés ou réduits en esclavage. Un siècle plus tard, les moines de
Saint-Florent reconstruisirent en bois mais sur de plus grandes proportions l’église abbatiale tandis qu’à la fin du XIe

siècle, la paroisse de Saint-Macaire était constituée, avec sa propre église et sa cure. René Gendry fut le premier curé
à habiter Saint-Macaire, ses prédécesseurs préférant mener ailleurs une vie plus facile, avaient laissé à leurs vicaires
l’administration de la cure et de la paroisse. Il restaura l’église, fit débroussailler le petit cimetière et clore le grand
cimetière. Il entreprit également de recouvrer les dîmes dues à la cure. S’il obtint gain de cause lors d’un premier procès
l’opposant à Anne de la Cour, femme de René Leguay, seigneur du Verger et de la Bernardière en 1676, il fut interné
dans la ville d’Angers en juillet 1689 à l’issue d’un différend dont les proportions s’amplifièrent progressivement au point
que René Leguay fit enlever les bancs du chœur de l’église où seuls le prieur et les prêtres avaient droit de place et
établit un banc fermé à son usage exclusif. Le 17 avril 1690, René Gendry démissionna au profit de son neveu puis
fonda l’école des filles à la demande des missionnaires d’Angers pour l’instruction des petites filles, la congrégation
des jeunes filles de Saint-Macaire pour les grandes filles, les servantes du village et les veuves qui le désiraient, ainsi
qu’une école presbytérale où il préparait ses élèves au sacerdoce. Á la fin du XVIIe siècle la ruine était complète
dans le bourg comme dans la campagne, les fermes étaient en ruines et les terres non cultivées. C’est à cette
époque que s’implanta l’industrie du tissage. Les tanneurs et teinturiers s’établirent à l’ouest du village et les
blanchisseurs se fixèrent jusqu’à la Menetière.
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